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Second discours
A chacun il est dû quelque chose selon sa nature ; Il serait injuste d’en attendre plus. Encore faut-il connaître sa nature.

Les grandeurs honorables peuvent être de deux sortes

Les naturelles et les inventées par les Hommes. Celles-ci ne sont juste que par l’établissement dû aux Hommes et il serait injuste d’en troubler l’ordre.

Les naturelles sont indépendantes des Hommes et sont les qualités de l’individu. Certains seront naturellement grands, ou bons, ou doué pour les sciences ou l’effort physique sans qu’aucune décision ne puisse aller contre.

Les grandeurs sont chacune à un titre particulier, honorable ; de l’extérieur pour celles établies et réclamant le respect d’un certain code.

Les grandeurs naturelles sont les respects naturels dus à la qualité de la personne et non à son rang si respectable soit-il.

On peut parfaitement mépriser quelqu’un, eu égard à son esprit bas tout en respectant  la charge qui lui incombe

Ces quelques réflexions pour dire que seules les valeurs sont respectables qu’elles soient naturelles ou d’établissement et non le fait de les avoir. On doit respecter la fonction et nos celui qui en est en charge s’il est vil.
Troisième discours.

Condition de chacun

Qu’est-ce qu’être grand ?  Avoir et faire envie ?  ne rien avoir permet-il d’être grand également ?

N’est-ce pas plutôt d’user du peu dont on est doué pour se rendre agréable et non d’user d’une force usurpée ? 

Le Grand Inquisiteur  (Les Frères Karamazoff) 

Discussion entre les deux frères  Yvan le rationaliste athée et Aliocha le charitable.
Au beau milieu des bûchers de l’Inquisition le Christ revient visiter les malheureux et chacun le reconnaît et lui réclame guérison. L’archiprêtre de la cathédrale stupéfait le regarde et laisse qu’on dépose à ses pieds le cercueil d’une enfant pour qu’il la ressuscite, ce qu’il fait.
Mais arrive le cardinal Inquisiteur, qui, ayant tout vu, et les acclamations et le miracle, ordonne l’arrestation. La foule telle celle de son temps laisse faire le forfait ;  et on enferme à l’étroit le Christ. 

Le cardinal lui reproche d’être revenu  déranger le train train si bien huilé de l’Eglise. Il lui interdit de parler pour qu’il ne donne pas plus d’explications sur l’au-delà qu’il n’en avait donné et ainsi conserver se liberté à l’Homme. Liberté confisquée par les clercs, pour faire de l’humanité un troupeau. Il reproche au Christ d’avoir cru à l’Homme.

Le Cardinal fait l’apologie du démon et des tentations soumises au Christ dans le désert et affirme que l’objet de la première tentation, la Liberté, est l’horreur absolue pour l’Homme.

